
Motion de soutien  
à la communauté éducative du lycée Maurice Utrillo de Stains 

Le lundi 5 novembre 2018, un ancien gendarme a été nommé proviseur adjoint au lycée Maurice 
Utrillo de Stains. Il sera chargé de missions de sécurité non seulement pour le lycée lui-même mais aussi 
pour une zone, dont les contours ne sont pas clairement définis, mais qui englobe logiquement Saint 
Denis et donc notre établissement. Les nombreuses demandes d’informations des personnels, du lycée 
Utrillo et d’ailleurs, auprès de leurs chefs d’établissement et de la Direction académique sont à ce jour 
restées sans réponse. L’institution semble incapable de préciser les missions de ce chef  d’établissement 
d’un nouveau genre. 

Alors que depuis des années, les personnels du lycée Utrillo alertent leur hiérarchie sur leurs 
difficultés et leurs besoins et revendiquent des créations de postes d’AED, d’AP, d’APS, d’assistant-e 
social-e, de CPE, de secrétaires, d’infirmier-es et de psychologues de l’éducation nationale, voilà la 
réponse qui a été apportée par le rectorat, et ce sans aucune concertation de l’équipe de l’établissement. 
Au lieu des personnels dont l’éducation est le métier et dont la présence en nombre serait à même 
d’apaiser les tensions, la solution miracle serait donc un proviseur ex-gendarme, n’ayant aucune 
compétence dans le domaine éducatif  et aucune expérience du milieu scolaire, qui devra d’ailleurs pour 
cette raison passer une grande partie de son temps en formation. 

Face à cette situation, les personnels et les élèves du lycée Utrillo ont entamé un mouvement de 
grève qui est toujours en cours. Et le rectorat n’a rien trouvé de mieux que d’employer les équipes 
mobiles de sécurité, dont ce n’est absolument pas le rôle, pour bloquer l’accès au lycée jeudi 15 
novembre, et empêcher une action revendicative. 

La réponse aux problèmes de violence dans les établissements doit être éducative avec l’attribution de 
moyens en terme de personnels formés. Nous considérons qu’un personnel recruté pour ses 
compétences sécuritaires n’a pas sa place dans un milieu scolaire. Pour cette raison, nous soutenons les 
membres du personnel du lycée Utrillo de Stains qui se mobilisent pour davantage de moyens 
d’éducation et non de répression dans les établissements.


